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C'i^^t une disposition qui !>)rnu.' une tli-s Viasos d<- h (loufi'îdévation, et il

fv il pas y toucher, CHlh(^liquos et proiostaiits. ayant tous deux intérêt à
ùi'.iùfpnir le sfafu qvn.

\\ ."st douteux (jue TEiat ait W droit de ,se nwder, v\\ MUdun.t Ineon. a ce
ui touche à l'éducation. Mai« puiN(p.i'il s'est arroj^é ce droit, nous devons
eiti.uî i) ce qu'il n'eu abuse pas

Mais ou siipposîtni. pour rar<j:unie)i( . que W. sy.^ième des l'eoles séparées
Il a'«oh pour plac(M-, .selon la prétention du Mail, toutes les dénominations

'eiiî^i'MAse,-, sur un pied d'é'jatiié, quel serait le résultat ''. La situation serait-

ille plus favorable? Aucriiunnent l']lle serait, bi. mi plus mauvaise et les

U)te.si.ants beraie^it les premiers à demander à g'rands crus le rétablissement
! i'ancion système.

Kl. ils auraient les meilleur.s iais<>ns pe)ur erier, j.ar, tandis que le clert>é

alnolique surveille atteativenient les écoles, les ministres protestants ne les

irvfillent pas On -e plaindrait bi.'ulôt d.> rintluenee «les i)rètrt'S dans les

.liières d'éducation et la j-^aix ne serait ré(:(.b!ie qu avec le rétablisse-raent

1! système d'écolrs -éparées.

?^!.ms doute, les écoles dépavées pourrai-Mitetre améliorées. Nous ne vou-
;f- ^>as nier que dan>; bien des tndvoiîs les catholiques sont mécontents des

(jies séparées de l"'ir voisinagv. f/ou ne peut empêcher ces mécontente

il est absurde de dire 'jue les prêtres cherchciit a tenir le 'nniplej dans
Uviiorance, L' Eglise ne subs'sieraii pas pendant trois générations avec une

i:!' politique. ï^es en'ants doiv>MU i>'ao-i\er leur vie comme les autres. £e
lî'V! peut croin- que leur édu': u-iou laisse à désirer, mais en jetant un coup
l'a^'i dan,-! son bureau editonal, il oon.statera que, dans le journalisme au
loin.;, des hommes qui ont revu une éducation catholique piuivent tenir tète

|r,\- protestants les mieux, ui'^truits et les [)lus capables du pays.
l^e ('ait est que le Mail pêche en eau rouble, les votes protestanrs, afin

Je renverser le iTouvHrnernent prorinci.ii dOiitario, et tous ses hurbunnits
itivj les empiéi.emmrs du cathuiicisuie ont pour uni([Ui' but de conciilier

bi' pvTtion de l'électorat protestant opposé Jusqu'ici au Torysime.

vie veur s'attaq


